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COTISATION 2015 
= 16,00 € 

 

 
 
virez, dès aujourd’hui, votre cotisation 2015 

de 16,00 € sur le compte 

 
IBAN : BE73 0000 3936 8660 

BIC : BPOTBEB1 

 
du Cercle Mil Res Liège 
Rue Saint Laurent, 79 

4000 LIEGE 

 
Communication : Nom, Grade et N° Mat 

 
Nous avons besoin de votre soutien pour 

continuer notre action 

Pour rester membre du Cercle, 

Pour être informé des activités, 

Parce que simplement vous êtes… 

… Militaire de Réserve 
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Le Petit Mot du Président 

Col (R) Dominique DI DUCA 

Comme chaque fin d’années, un bilan rétros-

pectif peut être établi pour démontrer que no-
tre Cercle fait tout ce qui est en son pouvoir 

pour rester vivace.  Lors de l’AG statutaire du 
mois passé, chaque responsable de branche a 
eu l’occasion de présenter son rapport d’activi-

tés.  Ceux-ci sont repris dans les pages sui-
vantes.  Après ceci, notre membre SLT JP 
LAMBRECHTS nous a relaté sa mission au Li-

ban.  

En ce qui concerne les activités de représenta-
tion de votre Président, ce sont les activités 

permettant de représenter notre Cercle qui 
ont entre autre monopolisé l’agenda.  Que ce soit à Liège ou Bruxelles 

ou ailleurs, « y na todi bin kesakwè kis passe ». 

Notre 80ème anniversaire a été relaté longuement dans votre Ban 

et chaque membre a reçu une plaquette commémorative des événe-

ments vécus par le premier Officier de Réserve tué en 1914.  

Notre présence aux activités protocolaires organisées par le Com-

mandant de Province ou le Gouverneur ou le Collège Provincial ou l’UR-
NOR ou d’autres organismes nationaux ont permis de garder des 
contacts avec divers acteurs qui de près ou de loin peuvent influer sur la 

vie de la Réserve. A ce titre, nous vous informons que le Cercle est 
maintenant membre de l’Entente des Mouvements Patriotiques de Liège.  

Ceci devrait nous rapprocher encore un peu plus des associations pour-

suivant des buts semblables aux nôtres. 

En avril dernier, l’URNOR s’est pourvue d’un nouveau président 
national, il s’agit de notre ami Col Philippe ROUSSEAU. Les idées et les 

projets ne manquent pas, la tâche est ardue, le courage est là, certains 
bras manquent… lisez le prochain ARES et vous comprendrez qu’il y en 

a pour tout le monde, y compris vous-même ! 

A Bruxelles, en septembre, a eu lieu une première rencontre vi-
sant à réfléchir sur l’avenir de notre Réserve, notre, votre avenir.  Des 
réunions d’approfondissement sont prévues en province – et donc à Liè-

ge aussi - et une journée « symposium de la Réserve » devrait être or-

ganisée fin octobre 2015. 
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En octobre, notre participation à la Compétition Nationale du Ca-

dre de Réserve s’est soldée par une troisième place pour l’équipe du 
CRMRLg ; les commentaires et photos suivent. Plusieurs liégeois se 

trouvaient dans d’autres équipes aussi. Nous avons connu une compéti-
tion très équilibrée et didactique, ce qui permit de joindre l’utile à l’a-
gréable. Au vu de la qualité des activités proposées, les deux DNR 

(ancien et nouveau) ont conclu que des cadres de carrière devraient 

aussi prendre part à ce genre de rencontre. Belle reconnaissance ! 

Dans le Ban qui s’ouvre il sera possible de prendre connaissance 
de la politique que souhaite mener notre nouveau Ministre. Quelques 

semaines plus tard, la presse a fait écho de la déception, toute partagée 
par votre serviteur, du CHOD qui avoue que notre Armée se meurt.  

Notre département qui, en général se veut assez, voire trop discret, a 

publié un sixième « Flash » qui donne un aperçu de ce qui est attendu. 

Notre Armée paye un lourd tribu aux économies et le 3 décembre, 
sur une chaîne néerlandophone, le Ministre exprimait qu’il n’était pas au 

courant de cette feuille de route lors de son acceptation du mandat mais 

qu’il allait relever le challenge.  

On décrit le cadre militaire comme vieillissant mais l’Armée belge 

compte, pour plusieurs années encore, un grand nombre de personnel 
qui avait été engagé pour encadrer les miliciens. Ces derniers ont quitté 
les casernes depuis une vingtaine d’année, la Défense n’a rien prévu 

pour le cadre de « carrière ». Aujourd’hui il faut assumer.  En analysant 
quelque peu les valeurs publiées au niveau international, les contribu-

tions OTAN avoisinent une moyenne de 1,5% des PIB et la Belgique se 
positionne en tête… du peloton de queue, se portant ainsi en marge de 
la communauté internationale avec un budget défense amené à 0,7% 

du PIB alors que le « contrat OTAN » le fixe à 2% et ceci en restant un 

« petit partenaire honnête et fiable » … 

Cette vague de nouvelles économies va immanquablement en-

gendrer de nouveaux départs et révision à la baisse des activités, mais 
d’autres besoins en compétences plus ponctuels et plus modernes enco-
re vont aussi voir le jour. La Réserve devra alors être capable de se por-

ter en avant. 

Lors d’une de mes escapades en Afrique, j’ai eu l’occasion de tra-
vailler avec Dominique SERVATIUS, à l’époque responsable de la 

« PPM » à Kinshasa. Issu de l’arme du génie, il est actuellement affecté 
au SHAPE. Il nous livre une analyse sur le futur de nos relations avec 

l’Afrique. 
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Les TMAP vont disparaître et de nouveaux tests physiques verront 

le jour dès 2015.  Nous avons confié au Cdt Hre Eric MARCOTTY, par 
ailleurs licencié en éducation physique, le soin d’analyser les nouveaux 

tests physiques.   

Les Réservistes en place pourraient penser qu’ils ne se sentent 
pas concernés, ceux-ci n’apparaissant pas dans les textes.  Il semble 
cependant qu’il soit nécessaire de bien lire entre les lignes et de prendre 

en compte quelques facteurs importants.   

Pour prendre part à une mission, les tests devront toujours être 

présentés.   

D’autre part, comment être ou rester crédible à l’encontre de nos 

collègues si nous ne faisons pas l’effort d’au moins les présenter.  La 
course reste à l’ordre du jour et un nouveau test « Left & Right Side 
Bridge » remplace les fameux « abdo et pompes ». Les grilles de cota-

tions ont été adaptées et, franchement, c’est faisable avec un minimum 

d’entraînement et de bonne volonté. 

Tant qu’à aborder l’entraînement, le CRMRLg avec d’autres cer-

cles (Namur, Mons, Charleroi, Tournai) organisera au profit de l’URNOR 
et de TOUS les Réservistes du Pays comptant moins de 15 à 20 ans 
d’armée, une journée de training, formation continuée, apprentissage 

de vie en campagne, lecture de carte… dans la région de Spa. 

Suivez les nouvelles car nous aurons besoin de main d’œuvre ex-

périmentée.  Le lendemain nous enchaînerons avec le désormais drop-

ping des jeunes et les encadrant (vous peut-être) pourront loger sur le 

terrain. 

Notre Ban est encore une fois riche et varié, profitez-en !! 

En cette période de fêtes, permettez-moi de vous présenter, ainsi 
qu’à vos proches, mes meilleurs vœux et que cette année ne voit en 

vous que bonheur et réussite !!  

BONNE ANNEE 2015 !!! 
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Depuis quelques années, au prin-

temps, le Cercle organise une grande opéra-

tion Armée – Nation. 

Nous accueillons pendant deux jours 

(du samedi matin au dimanche midi) un 
mouvement de jeunesse et nous lui propo-
sons un apprentissage pratique de la lecture 

des cartes, le samedi, et quelques activités 
militaires de team building le dimanche ma-

tin ; la nuit se passant sur le terrain. 

Pour encadrer cette activité nous avons besoins de quel-

ques coaches, serez-vous des nôtres ? 

Programme 

Samedi 25 avril 2015 :  

1030 Hr – RV à Banneux et briefing 

1100 Hr – départ du dropping 

1100 Hr > 1700 Hr dropping jusque la plaine militaire de Creppe 

à Spa 

1700 Hr – activités à charge de la troupe 

Dimanche 26 avril 2015 : 

0800 Hr > 1200 Hr : activités de team building (premier soins … ) 

Le dropping 

Départ > arrivée : Banneux > plaine militaire de Creppe à Spa 
Distance à vol d’oiseau : +/- 8 km 

Groupes de maximum 4 jeunes + encadrant scout + UN coach militaire 
de réserve par groupe 
Diverses techniques de lecture de cartes : Azimut, Gisement, Quadrilla-

ge, Coordonnées, changement de carte, Etc. 

 

Pour vous inscrire ou obtenir encore plus de précisions : contactez par 
mail le S3 du Cercle, le Commandant Lambert L’HOEST  

l.lhoest@swing.be  

Dropping des jeunes 2015 – Appel à coaches 

Cdt (R) Lambert L’HOEST 
S3 

mailto:l.lhoest@swing.be
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Yves VANDENBERGHE a fait partie de la réser-
ve militaire par son adhésion à l’Union Royale 
Nationale des Sous-Officiers de Réserve 
(URNSOR) au début des années septante. 

Membre du Cercle des Sous-Officiers de Réserve 
de Bruxelles, il a accédé en peu de temps à la 
fonction de trésorier national et il a conservé 
cette fonction, sous plusieurs présidences.  

Ensuite il a été nommé secrétaire national avant 
de poser sa candidature comme Président natio-
nal. 

Au cours des 6 années de sa présidence, son enthousiasme, son 
énergie et sa volonté ont permis à l’URNSOR de conserver son identité au 
sein de la nouvelle structure militaire mise en place par le Directeur National 
de la Réserve. 

Indépendamment des fonctions qu’il a assurées au sein de l’associa-
tion nationale, il était également actif au niveau de la réserve militaire euro-
péenne. 

L’URNSOR est membre fondateur de l’Association Européenne des 
Sous-Officiers de Réserve (AESOR) et sous la présidence belge, Yves a oc-
cupé les fonctions successivement de trésorier, relations humaines et finale-
ment de vice-président de l’AESOR. 

Au cours des années de sa vice-présidence AESOR, Yves a été un des 
artisans du changement  de la structure européenne en confédération inte-
ralliée des Sous-Officiers faisant partie de l’OTAN et s’aligner ainsi à la 
Confédération Interalliée des Officiers de Réserve (CIOR). 

Sur le plan typiquement militaire, Yves a obtenu le statut de person-
nel navigant, avec la fonction de COXSON, assimilée à celui d’adjudant du 
corps ; par la suite, il a été intégré dans la composante marine, au service 
protocole et liaison publique dans le cadre «Armée-Nation». 

Ses excellents états de service dans la Composante Marine ont été 
récompensés par une décision ministérielle, de maintenir le maître-principal 
chef Yves Vandenberghe, dans le cadre de la réserve active jusqu’à ses 61 
ans. Il est décédé le 17 septembre 2014. 

Le Cercle a présenté ses plus sincères condoléance à son épouse et à 
sa famille. 

In Memoriam 
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Nous avons également appris le décès d’un de nos membres que  

nous avons encore côtoyé lors des fastes de notre 80ème anniversaire à 

Cointe. 

Jean-Marie PIRARD 

Lieutenant Colonel de Réserve Honoraire 

Licencié en physique - Actuaire 

Agé de 61 ans  

Décédé inopinément à Liège le 7 juin 2014 

Il a été 

Président et membre du Rotary club de 

Liège-Chaudfontaine 

Président et membre du club Mars et Mer-

cure de Liège 

Vice-Président Général du Cercle Royal 

Mars et Mercure 

Le Cercle présente ses plus sincères 

condoléance à sa famille. 
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Cette année, les 23 & 24 Oct 14,  comme le veut la tradition, l’U-

nion Royale Nationale des Officiers de Réserve (URNOR) et l’Union 
Royale des Sous-Officiers de Réserve (URNSOR) sous la houlette du G3 

le LtCol Jean-Pierre KEPPERS, nous ont préparé une compétition. 

L’unité retenue pour appuyer une telle organisation fut le 1 Wing 
à BEAUVECHAIN. Cette édition a accueilli 22 équipes belges, 2 équipes 

suisses et 1 équipe du Royaume-Uni. 

 

 

 

 

 

 

 

Notre cercle fut représenté par une équipe composée, de g. à d, 

de : Cdt SCIMAR, Lt LAMBRECHT, Col DI DUCA et votre serviteur.  

 

Compétition Nationale des Cadres de Réserve 2014 

Cdt (R) Lambert L’HOEST 
S3 
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Mais d’autres liégeois concourraient ou encadraient : Col ROUS-

SEAU (Psdt URNOR-Org), Col FRAIKIN (Org), Maj BYNENS (Comp), Maj 
DOHOGNE (Comp), Cdt RINGLET (Comp), Cdt REYNDRES (Comp), Cdt 

FRANCOIS (Comp), Cdt DANIELS (Org), Adjt VANDERKELEN, Adjt DIS-

PA (Comp), Cpl LESSUISSE (Comp). (J’espère n’avoir oublié personne…) 

Notre équipe s’est donné rendez-vous la veille. Souper à la friterie 
du coin et installation pour une première nuit dans le hall omnisport de 

la base.  

Les deux journées de compétition consistèrent en un parcours 
autour de la piste (avec respect stricte des mesures de sécurité car les 

aéronefs (A109, Marchetti, C130,…) n’ont cessé de décoller ou d’atterrir.  

Les épreuves étaient multiples et variées. Elles font généralement 
appel à nos connaissances, à notre esprit d’observation ou d’analyse, à 
notre adresse ou encore à nos capacités physiques. Elles peuvent être 

groupées en 3 catégories : pratique, théorique et physique. Elles repré-

sentent toutes les composantes. 

Les différents stands 

Composante air, 1er soin, aumônerie, musée du 1 W, Droit des 

conflits armés, Identification Matériel militaire, armement, CBRN, tirs, 
VTT, piste d’obstacles, météo, Marine, lancement de grenades, NH90, 

vision nocturne, pompier …  
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Toutes ces épreuves sont variées et didactiques. Grâce à la cor-

rection commentée, nous apprenons et cela est valorisant et instructif. 
On peut dire que « la mécanique est bien huilée ». Bravo aux organisa-

teurs. 

Le vendredi, nous avons eu la visite du notre Directeur National 
de la réserve (DNR). Ensuite, remise en ordre des installations, mouve-
ment vers le mess pour la remise des résultats et souper de fin d’exerci-

ce. 

Le palmarès :   

C’est sans surprise que le CRC GLONS remporte l’épreuve. Bravo 

à eux ! 

 



CRMRLg — Le Ban — Décembre 2014 13 

Notre équipe termine en troisième position derrière l’équipe de 

Gand.  

L’équipe de Liège avec le Col BEM Patrick MADALIJNS, 

Directeur National de la Réserve 

 

À noter que  

nous sommes premiers en épreuves pratiques 

nous n’avons pas brillé en épreuves physiques 

que l’écart des points entre les 4 premières équipes n’est que 36 

points sur 2500 

En conclusion, encore une très belle compétition enrichissante.  
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« LES LIEGEOIS DE LA COMPETITION NATIONALE 

DU CADRE DE RESERVE 2014 » …  

une fameuse fournée ! 

A l’occasion de la remise des prix lors de la CNCR, tous les liégeois – 
organisateurs et compétiteurs – se sont rassemblés pour une photo de 

famille ; seul manquait « Tchantchès ». 
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Le Président et les Membres du Comité du 

Cercle Royal des Militaires de Réserve de la 

Province de Liège 

vous présentent, à vous et à tous vos 
proches, leurs meilleurs vœux de 

bonheur et de prospérité pour 2015. 
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Source : Flash Défense, n°5, 7 novembre 2014 

Généraux, amiraux, officiers, sous-

officiers, volontaires et membres du 

personnel civil de la Défense, 

J’ai repris la fonction de Ministre de la 

Défense le 11 octobre 2014. En tant 
que politicien du Limbourg – province 
dans laquelle la Défense est l’em-

ployeur le plus important – j’ai toujours 
suivi les tenants et aboutissants de la 

communauté militaire. Je considère 
donc comme un réel privilège de pou-

voir diriger ce département. 

 

Quelques semaines se sont écoulées depuis ma mise en fonction. 

Je les ai mises à profit pour rencontrer tous les membres de l’état-major 
de la Défense et procéder à un échange d’idées concernant les tâches 

actuelles et les prochains défis du département. 

Il va de soi qu’au cours de cette législature, je serai le ministre de 
tous les membres du personnel de la Défense. D’Arlon à Zeebruges, que 
vous soyez homme ou femme, civil ou militaire, quel que soit le grade 

ou la force à laquelle vous appartenez, votre avenir me tient tout autant 
à cœur. Je m’engage à défendre vos intérêts avec ardeur durant la légi-

slature à venir. 

Mais je n’irai pas par quatre chemins. La réalité budgétaire parti-
culière dans laquelle se trouve notre pays déterminera également le 

contexte dans lequel la Défense doit opérer. Différentes mesures au 
niveau du budget fédéral sont nécessaires pour garantir l’avenir de 

tous. Ces mesures auront également un impact sur notre organisation. 

Ceci me motive encore plus à défendre les intérêts de notre dé-

partement autour de la table gouvernementale. Je suis convaincu que si 
nous menons ensemble une réflexion ouverte sur notre organisation, 
nous parviendrons à prendre les bonnes décisions pour construire une 

Défense plus forte pour l’avenir. 

Début de législature pour le ministre Vandeput 

Steven VANDEPUT 

Ministre de la Défense 
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Ces dernières années, la Défense a joué un rôle majeur dans la 

politique étrangère de notre pays. Notre armée est aujourd’hui un par-
tenaire fiable pour nos alliés de l’OTAN, de l’Union Européenne et auprès 

des Nations Unies. 

L’accord de gouvernement ne laisse planer aucun doute sur le fait 
que nous devons poursuivre dans cette voie. À l’avenir, le gouverne-
ment continuera à faire appel à votre savoir-faire et votre engagement 

pour mener à bien des opérations de maintien et de rétablissement de 

la paix. 

Lors de sa déclaration gouvernementale, notre Premier ministre, 

Charles Michel, a exprimé son respect pour votre courage et votre enga-
gement lors des diverses opérations pour la paix et la sécurité. Je m’as-
socie volontiers à ses propos. Je suis également parfaitement conscient 

des efforts qui vous sont demandés ainsi qu’à vos familles dans le cadre 

de ces missions. 

Il importe, qu’à l’avenir, la Défense reste un allié fiable pour ses 

partenaires. C’est notamment de cette façon que notre pays s’inscrit 
dans la politique de sécurité internationale. Le monde dans lequel nous 
vivons n’est malheureusement pas épargné par les organisations terro-

ristes qui tentent de s’attaquer à notre modèle de société. 

Chers militaires et membres du personnel civil du département, 

Dans un futur proche, je rendrai visite à plusieurs unités. J’espère 
pouvoir vous y rencontrer. Je serai attentif à vos aspirations et à vos 

griefs. Je reste ouvert à vos propositions. 

J’aspire à une agréable coopération, 

 

 

Vous retrouverez toutes les informations 

utiles aux Réservistes à l’adresse : 

www.crmrlg.be 

Et nous restons joignables à l’adresse : 

crmrlg@skynet.be 
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Source : Flash Défense, n°6, 21 novembre 2014 

 

Généraux, amiraux, officiers, sous-
officiers, volontaires et membres du per-

sonnel civil de la Défense, 

Ces derniers jours, la Défense a bénéficié 
d’une grande attention médiatique. Cer-
tains messages étant plus préoccupants 

que d’autres ; certaines de ces informa-
tions pouvant laisser planer le doute 

quant à l’avenir de notre département et 

de votre carrière au sein de la Défense. 

Par cette voie, nous souhaitons donc nous 
adresser à vous personnellement, vous 

qui êtes directement concernés. Votre 
avenir, votre bien-être et votre sécurité 
nous tiennent à cœur. Soyez convaincus 

que nous allons continuer pleinement à 

nous investir. 

Les défis pour rendre nos finances publiques à nouveau saines 

détermineront le cadre dans lequel la Défense devra travailler dans les 
prochaines années. La Défense devra dès lors, tout comme les autres 

services publics fédéraux, participer aux efforts budgétaires et les exé-
cuter avec loyauté. L’armée de demain doit pouvoir être déployée en 
opération. Elle doit être organisée efficacement. Elle doit être moderne, 

bien entraînée et jeune. 

Nous ne pouvons pas nier qu’à nouveau des choix difficiles de-
vront être faits. Nous réfléchissons aux capacités dont nous aurons be-

soin à l'avenir ainsi qu’au cadre et à l'infrastructure qui seront nécessai-
res. Nous sommes donc en effet à nouveau confrontés à des décisions 
concernant la taille et la structure des effectifs du personnel de la Dé-

fense. 

Nous vous garantissons que, dans la mesure du possible et tout 
en analysant les coûts et le potentiel des quartiers militaires, nous pren-

drons au maximum en compte la répartition régionale des unités.  

L’avenir de notre département et votre carrière 

Steven VANDEPUT / Gérard VAN CAELENBERGE 

Ministre de la Défense / Chef de la Défense 
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Cependant, il est absolument trop tôt pour approfondir les idées 

initiales ou d'éventuelles propositions. Nous commenterons plus longue-
ment nos réponses aux défis auxquels nous sommes confrontés et les 

mesures qui auront été choisies lors de la présentation du plan stratégi-

que dans le courant du premier semestre 2015.  

Nous comptons entretemps sur le professionnalisme et la loyauté 

dont vous avez toujours fait preuve au sein de notre département.  

Ci-dessus : Col BEM Avi MASUY, Gen GRODENT, Col BEM MADALIJNS, 

Col Avi THEYS. 
Ci-dessous : Lt LAMBRECHT, Cdt SCIMAR, Maj BYNENS, Cdt L’HOEST. 
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L’Assemblée Générale du Cercle s’est tenue 

le jeudi 13 novembre dernier, à 19 heures 
45, en les installations du Cercle au Quartier 

Médecin Lieutenant Joncker à Liège. 

 

 

 

 

ORDRE DU JOUR DE l’ASSEMBLÉE GENÉRALE : 

 Ouverture de l’Assemblée Générale (AG) 2014 par le Président ; 

 Constitution du bureau de l’AG : Président, Secrétaire et deux scruta-

teurs ; 

 Rapports d’activité ; 

 Rapport des commissaires aux comptes ; 

 Approbation du bilan ; 

 Fixation de la cotisation pour l’exercice novembre 2014 – novembre 

2015 ; 

 Election des membres du Comité pour le mandat novembre 2014 – 

novembre 2016 ; 

 Désignation des commissaires aux comptes pour l’exercice novembre 

2014 – novembre 2015 ; 

 Examen des propositions des membres, s’il échait ; 

 Signature du procès-verbal de l’AG 2014 par le bureau ; 

 Fin de l’AG 2014. 

Le Président, le Colonel Dominique DI DUCA, a proclamé l’ouver-

ture de l’Assemblée Générale Statutaire 2014 et a ensuite procédé à la 

constitution du bureau de l’AG : 

Le Président du Bureau : Colonel Dominique DI DUCA ; 
Le Secrétaire : Major Raymond WAUTHIER ; 

Le 1er Scrutateur : Major Michel BYNENS; 

Le 2ème Scrutateur : Major Daniel DEMUYSER. 

Assemblée générale statutaire  2014 
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Nous avons observé une minute de silence à la mémoire des 

membres et amis décédés depuis notre dernière Assemblée Générale : 

En avril : Lieutenant Patrick BALTEAU 

En juin : Lieutenant Colonel Jean-Marie PIRARD 

En septembre : Maître Principal Chef Yves VANDENBERGHE 

… et tous ceux pour lesquels nous n’avons pas été avertis 

 

RAPPORT DU PRESIDENT : Colonel Dominique DI DUCA. 

Après avoir passé rapidement en revue ses 
activités représentation du Cercle, le Président a 

précisé les lignes de conduite pour l’année qui 

vient : 

 Organiser des activités diversifiées susceptibles 

de plaire à un large panel de membres ; 

 Partager équitablement nos manifestions entre 

celles à caractère militaire et celles à caractère 

« citoyrn ». 

 Etre présent sur le « front » de la Réserve (voir 

nos articles dans notre édition de juin 2014 = le 

symposium sur la Réserve – 6 septembre 

2014). 

 Mettre en place diverses activités au profit des 

jeunes militaires de réserve (ce sera le cas en 

avril 2015). 

 Augmenter la visibilité du Cercle par une parti-

cipation accrue aux activités patriotiques régio-

nales.  

 

A l’issue de son intervention, le Président a remercier tous ses 
collaborateurs du Comité ; il a redit que sans son Comité, il serait ino-
pérant, il invite chacun à réfléchir à une activité à venir ; si chaque 

membre du Comité met une activité en place chaque année, on dépasse 

largement les 12 mois du calendrier. 
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RAPPORT DES BRANCHES 1, 2 & 3 : 

 

 

 

 

 

Maj Raymond WAUTHIER (S1) – Cdt d’Avi Michel RINGLET (S2) 

Cdt Lambert L’HOEST (S3) – Cdt Yves BAIDAK (AS3) 

 

Composition du Comité 

(*) Ils font également partie du Conseil d’Administration de l’URNOR  

Commandement  CO Col DI DUCA D.(*) 

 2IC Lt Col van BRUSSEL J. - Cdt HENNIQUIAU S. 

 CEM Cdt VANDERVELDEN B. 

Branche 1     S1 Maj WAUTHIER R. 

Branche 2     S2 Cdt d’Avi RINGLET M (*). 

Branche 3     S3 Cdt  L’HOEST L. (*) 

AS3 Cdt BAIDAK Y. 

Branche 4     S4 Cdt NEUVILLE Ch. 

AS4 Cdt LAMBERMONT Ch.  

Branche 5     S5/Web/Com Cdt d’Adm SCIMAR P. 

RP Cdt LOUREAU S. 

AS5 Pha Cdt VUEGHS J-Cl.  

Conseillers  Col d’Avi FRAIKIN R. 

Lt LAMBRECHT J-Ph. (*) 

Col ROUSSEAU Ph (Psdt URNOR) 

Cdt VAN DE GOOR E.  
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Activités (novembre 2013 – novembre 2014) 

 

19 Activités administratives :  

Cercle :  11 séances du Comité 

 1 Assemblée Générale  

URNOR :   6 Conseils d’Administration 

       1  Assemblée Générale 

7 Activités festives :  

Cercle :  Repas de Corps  

              Repas du Comité 

             Cocktail annuel 

             80ème anniversaire 

 URNOR :  Repas de Corps  

              Réception de nouvel an  

Comdt Mil Prov Lg : Réception de nouvel an 

5 Activités militaires :  

Cercle :  Dropping des jeunes  

            Tir des dames  

             Tir de police. 

 URNOR :  Symposium sur la Réserve  

              Compétition Nat des Cadres Res 

2 Activités culturelles :  

Cercle :  Visite commentée de la rue Hors-Château à Liège 

 Visite guidée du Fort de Loncin. 

5 Activités patriotiques :  

24 mai : Memorial  Day (La Neuville-en-Cdz) 

21 juillet : Fête Nationale, Te deum et réception. 

4 août : Comm. 100ème anniversaire de la guerre 14/18, Cointe. 

11 Nov : Armistice, dépôt de fleur. 

15 Nov : Fête de la Dynastie, Te deum et réception. 

 

Soit 38 activités au total 
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RAPPORT DE LA BRANCHE 4 :  

  

 

    

 

 

 

Cdt Christian NEUVILLE (S4)      Cdt Charles LAMBERMONT (AS4) 

Une fois de plus, c’est une situation financière saine qui est pré-

sentée à l’AG par la cellule S4. L’équipe S4 a été renouvelée, suite au 
départ du Colonel Philippe Rousseau comme Président National, et se 
compose du Cdt Christian NEUVILLE S4 et du Cdt Charles LAMBERMONT 

AS4. Cette année se termine par une situation juste (!) en équilibre par-
ce que l’URNOR n’a pas encore versé sa participation annuelle aux frais 

exposés. 

Le lundi 3 novembre, à 
l’occasion de la séance 
ordinaire du Comité, les 

commissa ire s aux 
comptes (à droite le Cdt 

Eric MARCOTTY et à 
gauche le Cdt BROE-
DERS Denis) ont eu 

l’occasion de vérifier 
tous les comptes du 

Cercle : entrées,  sorties, avoirs, justificatifs de 

dépenses, gestion journalière. Ils ont approuvé la 
très bonne tenue de la comptabilité, ils ont suggéré à l’assemblée de 

donner pleine et entière décharge au S4 et à son adjoint pour la gestion 

novembre 2013/novembre 2014 des comptes du Cercle. Dont acte. 

Les deux commissaires aux comptes ont vu leur mandat renouve-
lé pour un an. Le S4, quant à lui, a suggéré que la cotisation Nov2013/

Nov 2014 reste à 16 € : approuvé par l’ensemble de l’AG. 
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RAPPORT DE LA BRANCHE 5 

Cdt d’Adm SCIMAR P.   Cdt LOUREAU S.         Pha Cdt VUEGHS Jean-Cl. 
S5 Com écrites             Relations publiques    AS 5 

& Web master 
 

Le BAN Dec 2013-Sept 2014 :  

 156 pages au service de l’Info de nos membres  

 + 28 pages pour l’édition spéciale « août 1914-août 2014 » 

  Diffusion : 285 ex :  papier (235) + e-mail (50) 

Le S5 Communications écrites remercie Dominique, Jean-Claude, 

Jean-François, Lambert, Roger et Serge pour leurs articles. 

Le Site Web et la mailing-list :  

Mise à jour continuelle du site suivant les événements 

+ de 21.400 visites depuis sa création (+1.400 depuis AG 2013) 

Mailing-list : 138 contacts + comité 

 

ELECTIONS DES MEMBRES DU COMITÉ 

Il avait un membre postulant : le Médecin Commandant Jos-

quin FRANÇOIS, il a été élu pour un mandat de deux ans (2014-2016) 

à l’unanimité  des voix. 

Election des membres sortants, rééligibles, pour le mandat Nov 

2014/ Nov 2016. Ont été élus avec le quorum voulu : 

Cdt Lambert L’HOEST 

Cdt d’Avi Michel RINGLET 
Col Philippe ROUSSEAU 

Cdt Eric VAN DE GOOR 
Pha Cdt Jean-Claude VUEGHS 
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PERSPECTIVES 2015 

A l’issue de l’AG le S3 (Cdt Lambert L’HOEST) donne les grandes 

lignes des activités de 2015 : 

Date Jour Activité  

5-janv-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

21-janv-15 Mercredi Comité Entente St Laurent 1400 Hr 

28-janv-15 Mercredi Cocktail URNOR CPA BXL 

02 Fev 15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

27 Fev 15 Vendredi 
Souper spectacle du Comité " Couple : mo-
de d'emploi " au Comédie Centrale 

2-mars-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

18-mars-15 Mercredi 
Réunion Comité Entente St Laurent 1400 
Hr (AG) 

27-mars-15 Vendredi Soirée découverte d'Outremeuse 

30-mars-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

24-avr-15 Vendredi J de lecture des cartes jeunes OR URNOR 

25/26 Avr 15 
Samedi & 
Dimanche Dropping des jeunes : BANNEUX / SPA 

4-mai-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

20-mai-15 Mercredi Tir des dames (Fond des Tawes) 

1-juin-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

17-juin-15 Mercredi Comité Entente St Laurent 1400 Hr 

19-juin-15 Vendredi Cocktail du Cercle  

29-juin-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

19 Aou 15 Mercredi Comité Entente St Laurent 1400 Hr 

6-sept-15 Dimanche BBQ des familles (1ère possibilité) 

7-sept-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

13-sept-15 Dimanche BBQ des familles (2ème possibilité) 

3-oct-15 Samedi Tir de police (Rue Bodson GRIVEGNEE) 

5-oct-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

21-oct-15 Mercredi Comité Entente St Laurent 1400 Hr 

9-nov-15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 

18-nov-15 Mercredi AG du Cercle St Laurent 

28-nov-15 Samedi Repas de corps du Cercle 

07 Dec 15 Lundi Comité CRMR LG St Laurent 
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Attention ce calendrier n’est pas exhaustif et les dates sont don-

nées sous réserve d’un éventuel changement (Toujours consulter la der-

nière édition du BAN ou www.crmrlg.be). 

L’AG se termina par la traditionnelle signature des documents of-

ficiels par le Président, le Secrétaire et les deux scrutateurs. 

Une interruption de quelques minutes permettait à chacun de 
prendre un rafraichissement et ce fut au tour du Lieutenant Jean-

Philippe LAMBRECHT de prendre la parole. 

Puisque maintenant la tradition est bien encrée, l’AG est suivie 

d’une conférence à caractère militaire ; c’est donc à notre ami Jean-
Philippe que le Président avait demandé de nous parler de son expérien-

ce militaire d’infirmier urgentiste au Liban non loin de la « Blue Line ». 

CNCR 2014 : l’équipe de Liège et leur prisonnier 

à l’épreuve « Droit des Conflits Armés ». 
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Le samedi 22 novembre 2014, le Cercle a organisé son repas de 

corps au restaurant « Le Normandie » à Dolembreux. En voici quelques 

photos 

Nous avons fêté le Roi et la Dynastie 
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Quelques jours plus tard, le mercredi 26 novembre, ce fut le tour 

de l’Union Royale Nationale de fêté dignement la Dynastie. Des mem-

bres de notre Comité y étaient présents. 
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Le parcours au sein de la Défense du colonel d’aviation breveté 

d’état-major Gilbert SULEAU, Ir, s’est déroulé essentiellement dans le 
domaine technico-logistique et les ressources humaines. Il a terminé sa 

carrière comme commandant militaire de la province du Brabant wallon. 

Officier de réserve, il est affecté à l’Institut royal supérieur de défense. 

Les commandements militaires 
de province, leurs missions et 

tâches, leurs activités, leur po-
tentiel, sont méconnus, même au 
sein de la Défense. Nous ne les 

décrirons pas in extenso mais 
nous vous ferons part de quel-

ques réflexions inspirées par plus 
de quatre années d’expérience 

dans ce rôle. 

Domaine Opérationnel 

La défense militaire contre des 

agresseurs et la protection des 
intérêts nationaux se traduisent 
le plus souvent, dans le contexte 

stratégique actuel, par un engagement expéditionnaire. La Défense ac-
corde donc la priorité au développement, au maintien et au support de 

capacités d’engagement extérieur.  

Néanmoins, une de ses missions stratégiques consiste à contri-
buer à la sécurité de la société à l’intérieur des frontières nationales sur 
base de l’exclusivité de l’expertise ou des capacités militaires 

(déminage, recherche et sauvetage aériens...), ou, en cas de catastro-
phe ou de crise, lorsque les moyens civils sont inadéquats ou insuffi-

sants. Dans ce scénario particulier de « Homeland operations », le com-
mandant de province joue le rôle de conseiller du gouverneur et, le cas 
échéant, il assume le contrôle opérationnel des moyens militaires dé-

ployés. 

La Défense n’est pas mentionnée dans les textes de référence du 
gouvernement fédéral qui régissent la planification d’urgence et la ges-

tion de crise. À peine est-elle évoquée dans une circulaire où il est fait 
état de la possibilité qu’ont les gouverneurs ou les bourgmestres de re-

Commandement militaire de province, anachronisme ou 

nécessité ? 
Col d’Avi BEM Gilbert  SULEAU 

Ancien commandant militaire de la province du Brabant wallon 

Le colonel aviateur Olivier Colmant 

(à droite) a pris le relais du colonel 

Gilbert Suleau (photo L’avenir.net). 
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quérir l’intervention de l’« armée » en support de la « discipline 4 », le 

support logistique confié à la Protection civile.  

S’il est évident que nos unités logistiques, celles du Génie ou plus 
généralement toutes celles susceptibles de mettre à disposition du per-

sonnel non spécialisé, interviendraient probablement en support de la 
discipline 4, cette approche est très réductrice. Comme illustré lors de 
crises récentes, la Défense dispose de capacités susceptibles d’appuyer 

également les autres disciplines : plongeurs ou pompiers en support de 
la discipline 1 (dévolue aux services d’incendie) ; ambulances, person-
nel spécialisé (médecins, infirmiers, psychologues...) et infrastructures 

médicales en support de la discipline 2 ; troupes, éventuellement ar-

mées, en support de la discipline 3 (confiée à la police intégrée). 

Il revient aux commandants de province d’expliquer aux autorités 

civiles les modalités d’intervention de la Défense en cas de crise, no-
tamment qu’il n’y a aucune garantie de disponibilité des moyens militai-
res, affectés en priorité au support des opérations externes, que l’appui 

militaire est une solution de dernier recours, que les moyens militaires 
ne peuvent jamais entrer en concurrence avec les capacités civiles et en 

particulier du privé, que l’intervention de la Défense se fait en principe à 
titre onéreux... Le message est clair : la Défense n’est pas un service de 
secours et son intervention potentielle n’exonère en rien les autorités 

civiles en charge, à quelque niveau que ce soit, de la planification d’ur-

gence et de la gestion de crise. 

Lorsqu’une catastrophe se déclenche, il est trop tard pour impro-

viser la coordination de tous les intervenants. Aussi, et nonobstant les 
réserves évoquées, les commandements de province sont-ils très impli-
qués dès la phase de planification des interventions d’urgence. Tous 

sont représentés au sein du Comité de coordination provincial ainsi que 
de la Cellule de sécurité pro-
vinciale, qui se réunissent 

périodiquement et constituent 
les centres nerveux en cas de 

crise. Beaucoup participent 
activement aux processus 
d’élaboration, d’analyse et de 

validation des plans commu-
naux d’urgence et d’interven-

tion. La plupart jouent un rôle 
important dans la préparation 
d’exercices au niveau provin-

cial, voire communal. Cer-
tains même interviennent 
dans la formation d’acteurs 

civils. 
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Cette implication en amont des crises permet de bien connaître 

les moyens dont disposent nos partenaires civils, leurs capacités et limi-
tations. En outre, être situé au niveau provincial permet d’avoir une 

connaissance adéquate des particularités de tous ordres : risques po-
tentiels de catastrophe dans telle commune, niveau de préparation loca-
le à la gestion de crise, infrastructure, topographie… De plus, les fré-

quents contacts interpersonnels avec les acteurs civils (politiques, fonc-
tionnaires, pompiers, Croix-Rouge, police fédérale et zonale, Protection 

civile...) facilitent grandement la coordination lorsqu’une crise survient.  

En interne, les commandants de province organisent régulière-

ment des exercices afin de préparer leurs collaborateurs d’active et de 
réserve : activation de leur propre cellule de crise, connaissance des 

chaînes de commandement, des matériels et des procédures afin que 
chacun ait les réflexes adéquats, la capacité d’analyse et de réaction 
adaptée à son niveau dans des circonstances le plus souvent inédites et 

de grande urgence... 

Ces préparatifs ont démontré leur efficacité lors de crises récentes 
qui ont touché le pays : inondations, accidents ferroviaires, pénurie 

d’eau, incendies, grippe AH1N1, effondrement d’immeubles, ravitaille-
ment d’automobilistes bloqués par les intempéries... La Défense a pu 
apporter un appui apprécié mais très souvent peu ou pas suffisamment 

médiatisé. « L’Armée est là », s’était écrié un habitant sinistré de Tubi-
ze, victime des inondations, revigoré par l’arrivée de nos troupes. L’en-

thousiasme des militaires déployés faisait alors plaisir à voir, emplis 
qu’ils étaient d’un sentiment d’utilité au service de la population avec 
laquelle des liens indéfectibles ont été renoués. Dans de telles circons-

tances, la Défense, pilier de l’état fédéral, dont la présence en termes 
d’effectifs dans certaines provinces est devenue symbolique, marque 
indéniablement des points. A contrario, le citoyen ne comprendrait pas 

qu’elle n’intervienne pas… 

Domaine Territorial 

Nous ne mentionnerons dans le domaine territorial que quelques 
exemples de « prestations pour tiers », interventions de la Défense, 
hors concurrence avec le secteur privé, au profit d’entités officielles ou 

d’associations reconnues. 

L’« Opération hiver » consiste à distribuer aux nécessiteux des 
surplus de matériel et, dans certaines provinces, à héberger des sans-

abri dans des infrastructures militaires.  

Les commandements de province coordonnent avec les maisons 
de justice, l’exécution, au sein de certaines unités de la Défense, de pei-
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nes alternatives à l’emprisonnement. 

En Brabant wallon, la Défense assume depuis quelques années 

l’arbitrage d’un tournoi sportif multidisciplinaire entre établissements de 
tous réseaux scolaires, organisé de septembre à mai par la députation 

provinciale. C’est une belle occasion, à moindres frais, de promouvoir 
aux yeux d’un public adolescent les valeurs qui nous sont chères : ri-

gueur, discipline, respect, esprit de groupe… 

Représentant de la Défense 

Le commandant de province représente la Défense lors de céré-
monies ou autres activités protocolaires ou sociales. Il organise des ma-

nifestations culturelles à but caritatif. Il coordonne l’appui aux manifes-

tations patriotiques et participe activement au « devoir de mémoire ». 

Nous sommes cependant convaincus que les réseaux qu’il déve-
loppe pourraient être mieux exploités au profit du recrutement mais 

surtout de l’information des politiques et des acteurs de la société civile, 
et de nos populations plurielles. La Défense et ses missions sont en effet 
méconnues et cela risque de s’accentuer dans le contexte de la décen-

tralisation du fédéral vers les régions et communautés. 

 

Source : Revue Militaire Belge, n°7, décembre 2013 
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Dominique Servatius a commencé sa carrière à l’Ecole Royale des 

Cadets en 1980 et poursuivi sa formation à l’Ecole Royale Militaire pour 
devenir officier du Génie. Il a été, à de nombreuses reprises, déployé en 

Bosnie Herzégovine et en Afrique. En 2005, il est chargé de la formation 
d’un bataillon du Génie de franchissement congolais à Kalemie. De 2007 
à 2010, il occupe, à Kinshasa, le poste de coordinateur du programme 

de partenariat militaire. Ensuite, il devient, à Stuttgart, le premier offi-
cier de liaison Belge au sein du commandement américain pour l’Afrique 

(AFRICOM). 

 

Déjà en 1998, les ambassades américai-
nes au Kenya et en Tanzanie sont victimes 
d’attentats à la bombe. Après les attaques 

terroristes du 9 septembre 2001 aux Etats
-Unis, les attentat- suicides de 2007 au 
Maroc et en Algérie liés au terrorisme in-

ternational et à Al-Qaïda, une révision de 
la politique de sécurité américaine en Afri-

que était nécessaire. En effet, le continent 
africain est devenu un refuge pour les 
groupes terroristes, une plaque tournante 

pour les trafics de drogue et d’êtres hu-
mains. Ses côtes sont, de plus, prédesti-

nées à la piraterie et à la pêche illégale. 
Le 6 Février 2007, le  Président George W. 
BUSH annonce la création d’un sixième 

commandement spécifique pour le conti-
nent africain. Jusqu’alors, la sécurité militaire américaine de ce conti-
nent était partagée entre les commandements américains pour l’Europe 

(EUCOM), le Centre (CENTCOM)  et le Pacifique (PACOM). AFRICOM 
commence ses activités le 1 Octobre 2007 sous le commandement du 

Général  William ‘Kip’ Ward. Les pays africains  sont peu enthousiastes à 
voir ce commandement et ses 1.500 collaborateurs s’installer sur leur 
continent. C’est ainsi que créé avec des experts de EUCOM, AFRICOM 

s’installe dans un des quatre quartiers militaires américains de Stutt-
gart. Depuis le 5 Avril 2013, c’est le Général David M. RODRIGUEZ qui 

commande AFRICOM. 

AFRICOM, une opportunité pour l’avenir 

Dominique SERVATIUS 

Partenaire AFRICOM 
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Lt Gen Derick Mgwebi, South African National Defense Force 
(SANDF) chief of Joint Operations, Gen David Rodriguez, commander of 
U.S. Africa Command, and Lt Col. Kwena Mabotja, a SANDF dentist : 

durant  «Shared Accord 2013», 3.000 personnes ont reçu un traitement 

medical. 

 
La mission de AFRICOM est de protéger et défendre les intérêts 

de sécurité nationale des Etats-Unis en renforçant les capacités de dé-
fense des Etats africains et des organisations régionales. Sur ordre du 
Président, AFRICOM mènera des opérations militaires afin de dissuader 

et vaincre les menaces transnationales et de fournir un environnement 
sécuritaire propice à la bonne gouvernance et au développement. AFRI-

COM dispose de cinq commandements subordonnés : U.S Naval Forces 
Africa (NAVAF, Naples), U.S.Army Africa (USARAF, Vicenza), U.S.Air 
Forces Africa (AFAFRICA, Ramstein), U.S. Marine Corps Forces Africa 

(MARFORAF, Stuttgart), et U.S. Special Operations Command Africa 
(SOCAFRICA, Stuttgart). Ces commandements exécutent les exercices 
et entrainements planifiés et approuvés par AFRICOM. Le « Combined 

Joint Task Force Horn of Africa » (CJTF-HOA, Djibouti) constitue la capa-
cité militaire américaine permanente installée sur le continent africain. 

Un détachement d’avant-garde est arrivé en Octobre 2002 à bord d’un 
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navire pour la lutte contre le terrorisme. CJTF-HOA s’est installé, depuis 

2003, dans l’ancien Camp français Lemonnier situé juste à côté de l’aé-
roport de Djibouti. AFRICOM bénéficie aussi de l’appui sur le continent 

de ses 38 attachés de défense et de ses officiers de liaison notamment à 
l’Union Africaine, à  la Communauté Economique des Etats de l’Afrique 
de l’Ouest (CEDEAO) et au Centre de formation international Kofi Annan 

pour le maintien de la paix au Ghana. De nombreuses agences interna-
tionales américaines et agences de sécurité sont représentées au sein 
de AFRICOM ainsi que 8 nations partenaires avec leur officier de liai-

son : Allemagne, Angleterre, Belgique, Canada, France, Hollande, Italie 
et Turquie. AFRICOM attend un  représentant militaire du Brésil et de 

l’Espagne. Ces pays sont activement présents sur le continent et la pré-
sence des officiers de liaison permet de coordonner les différentes acti-
vités, d’échanger des informations et de développer une meilleure inte-

ropérabilité. 

  

 
«Africa Endeavor» du 6-15 Aout 2013 en Zambie, exercice de transmission 

réunissant 40 pays africains.  

 

Chaque année, AFRICOM organise de nombreux exercices sur le 
continent africain avec les nations mais aussi avec les organisations ré-

gionales. Dès 2007, AFRICOM a développé des relations privilégiées 
avec les autorités locales africaines d’abord de façon bilatérale, ensuite 
en réunissant autour de la table plusieurs intervenants avec pour objec-

tif de développer des protocoles techniques en matière de sécurité et 
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échange d’information entre les pays africains. Afin de créer les capaci-

tés militaires qui feront en sorte que les Africains puissent régler direc-
tement leurs conflits avec un minimum d’aide extérieure, ces activités 

se réalisent selon une « comprehensive approach ». Chaque activité se 
prépare avec la diplomatie et l’attaché de défense concerné qui coor-
donnent avec les autorités locales les diverses modalités pour atteindre 

au mieux le but recherché. Les organisations internationales sont invi-
tées à collaborer soit financièrement soit par le biais de leur expertise. 
Un exemple de l’efficacité de ces exercices est l’envoi de troupes burun-

daises en Somalie et plus récemment de troupes rwandaises en Républi-

que Centre Afrique.  

Entrainement de soldats africains aux missions de maintien de la paix. 

 

En Mars 2011, AFRICOM a notamment mené en Libye l’opération 

« Odyssey Dawn » qui sera par la suite dirigée par l’OTAN (opération 
« Unified Protector »). Cette mission s’est terminée le 20 Octobre 2011 
avec la mort du Président libyen Mouammar KADHAFI. Un des challen-

ges de l’opération « Odyssey Dawn » a été de trouver une solution afin 
de pouvoir partager les informations classifiées avec les partenaires. 

Dans un premier temps, nous avons échangé de l’information au moyen 
de copie papier. Ensuite AFRICOM a mis en place un réseau de commu-
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nication classifié  BICES (Battlefield Information Collection and exploita-

tion System) afin de partager encore mieux l’information avec les offi-
ciers de liaison impliqués. Enfin, de nouvelles installations intégrant tous 

les moyens de communication nécessaires ont été mises à leur disposi-
tion. Ceci montre à quel point AFRICOM souhaite impliquer les différents 
partenaires mais aussi les grandes organisations comme l’OTAN ou l’U-

nion Européenne qui sont régulièrement invitées à des symposiums ou à 

participer aux exercices organisés sur le continent Africain.  

AFRICOM est aussi un commandement qui évolue et s’adapte. Les 
attaques du 11 septembre 2012, à Benghazi, ont coûté la vie à Christo-

pher Stevens, l’Ambassadeur américain en Libye, et trois autres Améri-
cains. Suite à ces attaques, des démarches ont été poursuivies afin de 

pouvoir disposer de troupes militaires prêtes à intervenir rapidement sur 
le continent. Tout ceci nécessite d’énormes moyens financiers, humains 
et de grandes capacités militaires dans tous les domaines. AFRICOM a 

commence a développer une étroite collaboration avec certains parte-
naires comme la France. AFRICOM fournit ainsi des capacités de vols 

stratégiques pour les opérations « Serval » au Mali et « Sangaris » en 

République Centre Afrique. 

La Défense belge est principalement impliquée en Afrique centrale 
et plus précisément en République Démocratique du Congo. Elle vient 

de terminer la formation du troisième bataillon d’infanterie légère et 
instruit depuis Janvier 2014 un état-major de brigade tout en mainte-

nant des équipes pour continuer à conseiller et suivre le personnel for-
mé. Le concept mis en place par la Défense belge est un exemple pour 
AFRICOM qui en a tiré de nombreux enseignements pour les futures 

formations. En plus de ses activités bilatérales, la Défense belge partici-
pe aussi à certains exercices avec AFRICOM. Ainsi, en 2014, le navire de 
commandement « Godetia » participera à l’exercice « Obangame Ex-

press » dans le Golfe de Guinée. Cet  exercice a pour objectif de déve-
lopper principalement l’interopérabilité et la sécurité maritime dans le 

cadre de la lutte contre la piraterie et le trafic de drogues.  D’excellents 
résultats sont obtenus grâce au concept 3D « Défense, Diplomatie et 
Développement » qui intègre et coordonne au mieux les différents inter-

venants. 
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Conclusion :  

 

De par sa situation géographique, ses richesses naturelles et son 

potentiel en matière de développement, le continent africain constitue, 
en cas d’instabilité, un danger pour l’équilibre mondial. Toutes les activi-

tés militaires bilatérales contribuent sans aucun doute à constituer de 
nouvelles capacités militaires africaines et doivent certainement perdu-
rer afin d’entretenir aussi certaines relations privilégiées. Néanmoins, au 

vu des restrictions générales et limitations des différents partenaires, il 
faudrait privilégier plus d’activités multinationales. L’objectif militaire 
majeur en Afrique est d’y implémenter la sécurité et la stabilité. Cet ob-

jectif pour le 21ème siècle vise aussi à assurer notre propre sécurité et ne 
saurait être atteint que si nos politiciens et experts militaires se mettent 

d’accord pour travailler en partenariat. AFRICOM a commencé seul à 
relever ce défi et, malgré son potentiel et ses capacités, s’est très vite 
rendu compte que sans partenaires l’objectif ne serait pas atteint. La 

devise de AFRICOM est : « Si vous voulez aller vite, allez seul. Si vous 
voulez aller loin, allez ensemble. Nous choisissons d’aller loin et ensem-

ble ». A nos dirigeants de poursuivre les initiatives et d’exploiter au 

mieux les moyens disponibles. 

« La nuit parait interminable mais le soleil finit toujours par se 

lever » 

Réservistes attention ! 
 

Vous êtes RESPONSABLES 
de votre carrière et de votre dossier. 

L’ASE en est uniquement gestionnaire. 

Prenez les devants ! Rencontrez vos gestionnaires, 
rendez-vous aux drinks d’unité, aux fastes, répondez 

à leurs demandes. 

En bref, montrez-vous ! 
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Du 18 au 21 novembre, plus de 2.000 soldats ont été déployés et 

300 civils participaient aussi à divers événements de crise. 

Le but de l’exercice était d’évacuer de possibles ressortissants 
belges bloqués dans un pays quelconque sous tension. Trois unités d’in-

fanterie légère ont été les acteurs de cette semaine. Ils étaient accom-
pagnés de 120 soldats allemands, ainsi que de forces spéciales anglai-

ses. 

A Liège, ce fut le 12/13 de Ligne de Spa qui exécuta cet exercice.  

Les troupes sont arrivées à l’aurore mercre-
di sur le site de l’aéroport de Bierset via des 
avions C130. 400 hommes était mobilisés. 

Dans un premier temps, ils devaient sécuri-
ser un hangar au sein du site, les feux de 

l’ennemi. 

Les élèves des écoles primaires de Juprelle 
et d’Houtain-Saint-Siméon étaient complices 
de cette opération. Ils jouaient les rôles de 

civils belges à évacuer. 

Le 12/13 Bataillon de Ligne Prince Léopold se déploie en région 

liégeoise 

Cdt Hre Serge HENNIQUIAU 

Vice-Président 
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Après avoir récupéré les véhicules, principalement de type léger, 

les unités sont partie simultanément vers les écoles de Juprelle et de 
Houtain-Saint-Siméon récupérer la cinquantaine de civils. Sur le par-

cours, ils ont rencontré plusieurs embuscades.  

Les hommes ont été plongés dans des conditions réelles, rien n’a 
été laissé au hasard. Par la suite, les troupes  ont reçu l’information se-
lon laquelle l’aéroport de Liège n’était plus sous contrôle. Les troupes 

accompagnées des civils reçurent l’ordre de se rabattre sur l’aéroport de 

Maastricht/Beek. 

Une fois arrivés à Maastricht, les civils sont montés dans un avion 

C130, direction Ostende. Là-bas, un goûter était organisé pour les en-

fants. Ensuite, ils effectuèrent le chemin retour en car militaire. » 

Il ne faut pas oublier que le but premier de ce genre de manœu-

vres, c’est de préparer au mieux nos militaires qui pourraient être ame-
nés à réaliser ce genre d’opération plus fréquemment, vu les tensions 

actuelles dans l’actualité internationale. 
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Quel travail de titan pour l'organisation de cette manœuvre, ceci 

afin d'approcher au maximum de la réalité, mais aussi d'entraîner aussi 
bien les entités de commandement de la Brigade légère, que les élé-
ments de manœuvres à grande et à petite échelles (niveau bataillon et 

niveau compagnie). 

Dès le lundi, la partition était lancée sur un même accord avec le 

soutien des autorités civiles sans lesquelles l'exercice ne se serait certes 
pas déroulé de la même manière : A l'heure H, deux bataillons faisaient 
leur initial entry en Beliria, prenant simultanément le port (12/13 Li par 

le biais d'un assaut amphibie) et l'aéroport d'Ostende (3Para par le biais 

d'un atterrissage d'assaut).  

Le saisir et tenir de ces deux points vitaux permettait d'assurer 

l'entrée du 2Cdo sur le théâtre qui avait pour mission de prendre le 
contrôle de trois centres de regroupement de ressortissants natio-

naux ainsi qu'un consulat (fictif) et organiser leur évacuation. 

Le mercredi et le jeudi, des opérations analogues étaient menées 

plus à l'intérieur du pays (lire article) et le vendredi matin, cette grande 
manoeuvre d'entrainement se terminait par l'extraction des derniers 

ressortissants et de l'ensemble du dispositif pour se regrouper en FOB 
(Forward Operating Base) avant le retour au pays (s'entend : dans les 

quartiers respectifs d'unité). 

Quadruple impact pour cette semaine haute en couleurs et en 

moyens : 

 Training international pour nos unités (une compagnie allemande 

en renfort et des équipes de pathfinders britanniques); 

 Training au plus proche de la réalité (vu son organisation en mi-

lieu civil); 

 Training du soldat au contact avec la population civile participante 

(et aussi non participante); 

 Joli coup de promotion auprès du public (participation de civils, 

couverture médiatique large, soutien des autorités civiles et pri-

vées) 

Storm Tide II – Vue de l’intérieur 

Maj (R) Jean-François DOHOGNE 
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Le Col BEM Ing Hugo MAENE, nouveau 

directeur général de l’IRSD depuis le 11 août 
2014 (vous aurez appris la nomination de la 

Col FAUX au grade de GenBde d’Avi et à la 
fonction de DG Com) avait convié pour l’occa-
sion deux représentants de branches bien par-

ticulières : d’un côté le Docteur Thomas 
HEGGHAMMER, éminent chercheur au Centre 
norvégien de recherche et de défense, de l’au-

tre Madame Francisca BOSTYN, Conseillère 
auprès de la coordination du Conseil Européen 

en matière de contre-terrorisme.  

De quoi parle-t-on exactement ? A prio-
ri, à ce jour, on compte dans notre pays une 
cinquantaine de ressortissants revenus d’Irak 

ou de Syrie. 

Monsieur HEGGHAMMER présenta longuement le résultat des étu-

des actuelles en la matière. 

Que reprend et que signifie en fait le terme « Blowback » : on 

spécifie sous celui-ci, les violences (large panel ! Privées jusqu’à publi-
ques, verbales jusqu’à physiques, …) perpétrées par des combattants de 

retour de conflits à l’étranger auxquels ils ont participés. 

Les statistiques actuelles (conflits en Syrie et en Irak), permettent 

de dresser quelques conclusions. On tendrait à parler d’un ratio de 1/9, 
ce qui reste relativement faible, et il est très vraisemblable qu’il tende 

même plus vers les 1/15 voire 1/20. Il est difficile d’être précis sur ce 
plan car les conflits cités sont « jeunes ». De plus, les études ont dé-
montré que d’un théâtre à l’autre, d’une époque à l’autre, le ratio tend 

plus vers le 1/9 ou vers le 1/20, voire moins. 

Concernant la participation (on en est à la louche à quelques 
3.000 ressortissants européens partis se battre en Iraq et/ou en Syrie) 

actuelle, deux-trois éléments soutiennent un ratio faible du fait qu’il n’y 
ait pas d’organisation globale IS anti-Europe, du fait du niveau de sélec-
tion bas, du haut niveau du conflit (beaucoup de pertes – avec l’inter-

vention de la coalition internationale). 

Blowback : Analyse de la menace du retour en Europe des com-

battants à l’étranger  

Maj (R) Jean-François DOHOGNE 
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Sur un plan de recherche, il manque actuellement encore et tou-

jours des données historiques personnelles sur les participants, dans ce 
cadre, il faudrait en fait plus de connexions entre les chercheurs et les 

services de renseignements. 

Madame BOSTYN après avoir confirmé les chiffres relevés par 
Monsieur HEGGHAMMER, nous parla plus de la participation en elle-
même (principalement auprès de l’IS, qui tend à se montrer une organi-

sation plus « pro », mieux armée et qui regroupe déjà des ressortis-
sants nationaux) pour laquelle on relève le jeune âge des participants 

(14-15 ans), et de tout niveau d’éducation. 

Quelle est la menace ? Des jeunes qui reviennent avec une expé-
rience du combat, qui reviennent peut-être plus radicalisés encore et/ou 
désillusionnés (ce qui n’est pas mieux), donc potentiellement dange-

reux/menaçants pour leur entourage et/ou pour notre société. 

Sur le plan politique, il nous faut protéger nos jeunes, protéger 

leurs proches et protéger notre société. 

L’Union Européenne a commencé réellement à travailler dans le 

domaine à partir de 2005, sur le plan de la communication 
(gouvernementale et médiatique) et dans le cadre de la détection des 
individus qui prennent le pli de partir vers les théâtres de conflits (mise 

en place de capteurs). Les résultats démontrent avec le temps l’impor-
tance de l’échange d’information entre les acteurs, l’importance du 
contrôle des frontières, l’importance des investigations et des poursuites 

des ressortissants qui participent à ces conflits (pas uniquement les 

combattants, mais aussi les facilitateurs !). 

Mais quel attrait pour les jeunes ? En fait, contrairement à Al Qai-

da (qui peut être considéré comme un groupement destructeur), IS est 
sans doute considéré comme un groupement « constructeur » dont l’ob-

jectif est/serait de mettre en place un « Klondyke » en Irak.  

Comment éviter que nos jeunes se tournent vers ces mouve-

ments ? Deux possibilités : les poursuites judiciaires ou la mise en place 
d’obstacles (nettement plus positif !). Sur le fond, il est/serait impératif 

d’impliquer les jeunes dans une idée européenne globale. 

Madame BOSTYN conclût son exposé par la nécessité aussi dans 
ce domaine d’évoluer dans une « comprehensive approach » (travail 
global des différents acteurs concernés) sur ce problème. En effet,  il 

s’agit de bien plus que du simple contre-terrorisme. 

La prochaine conférence (11 décembre 2014) devrait nous appor-
ter quelques informations particulières à propos de l’OTAN suite au 

sommet du Pays de Galles (vous êtes tous au courant de la mise en pla-
ce du nouveau secrétaire de l’Otan, Monsieur Jens STOLTENBERG qui 

remplace Monsieur RASMUSSEN depuis le 1er octobre 2014). 
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Ref: ACOT-REG-PTSPHE-TPTG-001/TRPT 

       ACOT-GID-PTSPOL-TPTQ-001/TRPT 

 

A partir du 01 JAN 15, les TMAP (Tests militaires d'aptitude physi-
que ) auront vécu et seront remplacés par PhEF (Evaluations Physiques 

Fitness). 

Les Phef ne comptent plus que deux épreuves : à savoir une 

épreuve d'endurance et une épreuve que l'on pourrait qualifié de résis-

tance de force. 

Description 

1. Endurance : il s'agit du test classique des 2400m sur lequel 

je ne m'étendrai pas. 

2. Left & Right Side Bridge: les figures ci-contre montrent 

beaucoup mieux l'exercice qu'un long discours. 

 

 

 

 

 

 

 

Adieu TMAP, bonjour PhEF 

Cdt Hre Eric MARCOTTY 

Lic. Ed-Phys 
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Alternatives: Sur avis médical les deux épreuves ci-dessus peu-

vent être remplacées par : 

1. 2400m par 12 min de natation ou un épreuve cycliste. 

2. Left & Right Side Bridge par une épreuve Biering-Sörensen 

dont voici les vues: 

 

Récipiendaires 

Tous les Militaires d'active, tous les 
Candidats militaires d'active et les Candi-

dats militaire de réserve sont concernés, 
ainsi que les Militaires de la Réserve active 

en vue de missions extérieures. 

 

Evaluation de la performance 

Comme pour les TMAP une échelle 
de cotation de la performance est établie 

en fonction de l'âge. Je donne, ici, le mini-
mum requis 10/20 et la note maximale 

20/20, pour le personnel masculin. 
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Conseils 

a) 2400m : Il est nécessaire de s'entraîner avec une montre ou une 
ceinture donnant la fréquence cardiaque. Pour une reprise utilisez un 

programme type " courir pour la forme" (disponible sur le net). Après 
l'entraînement ou un test, étirez-vous ( quadriceps, ischio-jambiers, 

mollet). Après la remise en forme, essayez de déterminer votre meilleur 
FC (fréquence cardiaque) de course (+/- 140). Lors du test, soyer au 
départ avec une FC de 120 min et ne dépasser pas 160 (sauf 200 der-

niers mètres). Efforcez-vous de courir chaque 400m dans le même 

temps.  

b) Natation : Tout comme pour la course, il faut reprendre par un en-
traînement progressif, mais au moins 1000m pour atteindre environ 

3000m à allure régulière. Travaillez la technique de virage, car cela re-

pose et permet de gagner du temps et de la vitesse. 

c) Left & Right Side Bridge : Pour moi, cela est une nouveauté. C'est un 
effort statique qui demande un très bon gainage de la ceinture abdomi-
nale et une solidité au niveau de la cheville. Lors du test, une tétanisa-

tion (tremblement musculaire avec apparition de douleurs) peut très 
vite apparaitre qui va limiter la performance. Pour la préparation, abdo-

minaux mais aussi lombaires, ainsi que des oscillations gauche-droite du 
tronc avec charges progressives maintenues contre la poitrine avec les 

bras croisés. 

d) Biering-Sörensen : plus simple que le précédent à réaliser, d'ailleurs 
les résultats demandés ne différent pas en fonction de l'âge. Pour l'en-

traînement voir ci-dessus.  

  30-34 
ans 

35-39 
ans 

40-44 
ans 

45-49 
ans 

50-54 
ans 

55-59 
ans 

60 ans 
et + 

2.400m 11'45 / 

9'49 

12'03 / 

9'57 

12'21 / 

10'05 

13'04 / 

10'35 

13'48 / 

11'05 

14'31 / 

11'35 

15'15 / 

12'06 

Natation 410/600m 390/580m 370/560m 340/530m 310/500m 300/480m 290/460m 

  30-39 ans 40-49 ans  50 ans et + 

L&R S B 1'55 / 2'05 60" / 1'50 55" / 1'45 

B-S 2' / 2'50 2' / 2'50 2' / 2'50 
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Conclusion 

La Défense a tenu compte de la pyramide des âges pour proposer une 

alternative à la course à pied. La mesure de la force et de l'endurance 
de force dynamique a été remplacée par une mesure isométrique peut-

être moins traumatisante pour certaines articulations. 

CNCR 2014 : Le 

Géné r a l i s s ime 
Yvon DE BACKER 

présente son 
é p r e u v e 
«Antiterrorisme»  

au DNR, le Col 
BEM MADALIJNS 
et à son succes-

seur, le Col Avi 

THEYS.  

Le Col d’Avi (R) Roger 

FRAIKIN, du CRMRLg, 
présente l’épreuve 

«Composante Air» au 

DNR. 

L’épreuve « Munitions » 

concoctée par l’Adjt (R) Phi-
lippe VANDERBYSE attise la 

curiosité du  DNR. 
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Ce jour-là, je vous emmène en ballade 

dans le quartier d'Outre-Meuse à Liè-

ge... 

En wallon liégeois Outre-Meuse se dit 

"Dju d'la Mouse", ce qui se traduirait 

par « Au-delà de la Meuse ». 

 C'est dans ce quartier de Liège que 
Georges Simenon (1903-1989) a vé-

cu toute son enfance. C'est aussi dans 
ce quartier que le célèbre compositeur, 

André Modeste GRETRY (1741-
1813) est né, tout comme Tchantches 
y trouva ses origines. Marie, fêtée le 

15 août, y est journellement présente 
par ses nombreuses  potales qui a cha-

cune son histoire.  

 

« Dju d'la … » c’est aussi : 

Le « Bouquet », réminiscence de "L'Arbre de mai", la sortie du 
Bouquet marque le point de départ des festivités du 15 août. Il mesure 
près de 7 mètres de hauteur, pesant plus de 50 kilos, et garni de 3000 

fleurs de soie… Les porteurs doivent êtres de solides gaillards, le bou-
quet se portant à bras tendus. Accompagnés par une fanfare, le bou-

quet parcourt le quartier, s'arrêtant sous chaque potale, et à chaque 
devanture particulière ou terrasse de café, où sera servi aux porteurs le 

traditionnel péket. 

Les ruelles, comme « Roture », typiques, tortueuses et pleine de 

souvenirs ou d’anecdotes tragi-comiques. 

Les arvaux, ces passages de rues sous le premier étage des mai-

sons.  

Un tas d’innombrables traditions les unes les plus fantastiques 

que les autres. 

Le tracé des rues qui garde les noms de l’ancienne « Venise de 

Meuse ». 

Vendredi 27 mars : à la découverte de Dju d’la Mouse (Outre-

Meuse) 

Cdt Hre Serge HENNIQUIAU 

Vice-Président 
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Pour le reste … vous le découvrirez avec moi 

Le vendredi 27 mars 2015 

Dès 18 heures 45 

Tous sont bienvenus (petits et grands) 

Rendez-vous : parvis de l’église Saint-Pholien à 4020 Liège (à 
l’angle formé par la rencontre du Boulevard de la Constitution, du bou-
levard de l’Est, de la rue Ernest de Bavière, de la place de l’Yser et de la 

rue Saint Pholien, à 100 m du pont des Arches). 

Large possibilité de parking aux alentours de l’église (Bd de la 

Constitution par exemple). 

Si vous le souhaitez… il y aura une possibilité de restauration 

après la ballade. 

Tenue civile adaptée à la météo. 

Le RV : 
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Un avant-goût de Dju d’la Mouse : 

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’église St Pholien               Les belles maisons du début XX siècle 

L’incontournable « Randaxhe » 

Le monument « Tchantches » 

Une des belles potales 
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Madame, Mademoiselle, 

Vous êtes l’épouse, la compagne ou la grande fille d’un Militaire 

de Réserve, vous avez souvent entendu qu’IL « allait tirer » (au stand 

de tir, à Elsenborn, à Bourg-Léopold… lors d’un rappel). 

Pourquoi pas VOUS ? 

Ai-je des capacités naturelles pour le tir ? OUI sûrement ! 

N’est-ce pas dangereux ? NON des moniteurs chevronnés vous 

encadrent ! 

Les « hommes » ne vont-ils pas se moquer de moi ? NON, vous 

restez « entre nanas » ! 

Mon avantage ? Pouvoir dire : « Moi aussi, je sais tirer au pistolet, 

et j’améliore chaque fois mes résultats » ! 

Où ? : Club de Tir de la Police liégeoise, sis à Liège, rue Fond des 

Tawes 49, soit face au n° 102 (pour les GPS). 

Ce que nous fournissons :  

Armes et munitions (.22) – pas d’armes personnelles. 

Les moniteurs – pas d’accompagnant sur le pas de tir. 

Les tirs :  

10 cartouches d’apprentissage (avec moniteur de tir). 
10 cartouches de tir avec résultats enregistrés. 

10 cartouches pour la partie éliminatoire du concours de tir.  

Mercredi 20 mai : Tir des Dames 
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Tenue : adaptée au tir. 

Inscriptions : Paiement vaut inscription (AVANT le 10 mai 

2015). 

7 € par tireuse 

IBAN : BE73 0000 3936 8660 - BIC : BPOTBEB1 

De Cercle Mil Res Liège – Rue St Laurent, 79 – 4000 LIEGE 

Communication : Tir du 20/05/2015 + Nom de jeune fille + nom 

de l’époux. 

 

De 17hr 30 à 21 hr 30, les installations d’accueil sont ouvertes à 

tous ainsi que le bar, interdiction de consommer des boissons alcooli-

sées pour les tireurs féminins avant d'avoir accès au pas de tir. 

Fin des activités : au plus tard 21 hr 30. 

 

Quelques photos des années précédentes 
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Cercle Royal des Militaires de Réserve 

de la Province de Liège 

Quartier Médecin-Lieutenant JONCKER 

Rue Saint-Laurent, 79 – 4000 Liège 

GSM : 0475/45.51.93 –  Fax : 04/220.84.95 

www.crmrlg.be – e-mail : crmrlg@skynet.be 

 

 

 

PERMANENCES AU CERCLE 

 

Lundi  de 09h00 à 11h00 

Mercredi de 09h00 à 11h00 

Vendredi de 09h00 à 11h00 

 

 

 

COMPTE BANCAIRE 

 

Compte général (cotisations, activités) : 

IBAN : BE73 0000 3936 8660 - BIC : BPOTBEB1 
 

Cotisation annuelle : 16 € 

 

 

 

QUELQUES ADRESSES UTILES 

 
URNOR : Rue des Petits Carmes, 24 – 1000 Bruxelles – 02/501.23.38 

URNSOR : Rue des Petits Carmes, 24 – 1000 Bruxelles – 02/501.23.37 
HRG-C/Res : Quartier Reine Astrid — Rue Bruyn, 1— 1120 Bruxelles 

EM Prov Liège : Qu Med.-Lt Joncker – Rue Saint-Laurent, 79 – 4000 Liège 
COMOPSLAND G1/Res : Qu reine Elisabeth – 1140 Bruxelles – 02/701.13.27 

COMOPSAIR Bur Res : Qu Reine Elisabeth – 1140 Bruxelles – 02/701.66.63 

COMOPSNAV : Qu Billet – 8310 Brugge –  050/36.79.33 
COMOPSMED : Qu Reine Elisabeth – 1140 Bruxelles – 02/701.30.60 

Mil Shop (4Bn Log) : Camp Roi Albert – 6900 Marche – 084/32.63.77 

 

 

 

RESPONSABLE REVUE 

 

Editeur responsable et mise en page : Cdt d’Adm (R) Paul SCIMAR 

 

 

 

Les articles n’engagent que la responsabilité de leur(s) auteur(s). 

Diffusion restreinte : l’emploi ou la détention irrégulière de ce document 

expose à des poursuites judiciaires, spécialement du chef des articles 118, 

119, 120 et suivant du Code pénal 


